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Un travail plein de défis pour améliorer le statut des femmes et des filles 
-Le prix permet de réaliser un rêve de longue date 
 
L'ONG « SOS Femmes et Enfants Victimes de Violence Familiale » qui a obtenu le prix international 
de l'égalité des chances défend les intérêts des femmes et des filles au Niger, dans l'Afrique de 
l'Ouest, où l'inégalité homme-femme est particulièrement marquée. Le montant du prix de 
150 000 euros remis à l'organisation par la Chancelière Angela Merkel permet à celle-ci de réaliser 
un rêve de longue date.  
 
- Avec cette récompense, nous voulons fonder un refuge où les femmes et les enfants victimes de 
violences de genre seront en sécurité, explique la fondatrice de l'ONG Mariama Moussa, 
défenseuse des femmes et des enfants mondialement reconnue. 
 
-Par la même occasion, nous pouvons leur proposer une prise en charge complète : des services 
sanitaires, psychologiques, des conseils juridiques et une réinsertion socio-économique, continue 
M. Moussa.  
 
Situé en Afrique de l'Ouest, le Niger, qui compte 19 millions d'habitants, est l'un des pays les plus 
pauvres du monde. L'indice d'égalité des chances du Niger est l'un des plus bas du classement 
international. La violence psychologique et sexuelle dont sont victimes les femmes et les enfants 
est un problème quotidien auquel aucune aide n'est disponible.  
 
M. Moussa, assistance sociale diplômée, elle-même victime de violences familiales, a fondé l'ONG 
en 1998 avec un groupe de femmes et d'hommes nigériens inquiets au sujet des conditions de vie 
des femmes et des filles.  
 
- Notre objectif est de soutenir les victimes de la violence, ainsi que les femmes et filles qui se 
trouvent dans le besoin, de restaurer leur dignité, de renforcer le savoir-faire des personnes qui 
travaillent avec les victimes et de promouvoir et défendre le statut des femmes et des enfants 
dans la société, raconte M. Moussa. 
 
L'organisation est présente dans huit communes à travers le Niger et dispose notamment d'un 
sociologue, d'un psychologue et d'une sage-femme qui proposent de l'aide professionnelle aux 
victimes de violences. 
 
L'ONG collabore également activement avec la population, les autres ONG, les autorités, les 
dirigeants locaux, les dirigeants religieux et les opérateurs internationaux. 
 
Le travail de sensibilisation et l'attitude jouent également un rôle important. Des informations sur 
les droits des femmes et des enfants et les violences dont elles sont victimes sont notamment 
diffusées par le biais de diverses annonces, de brochures et de matériel éducatif, lors de 
conférences d'experts, et même sous forme de bande dessinée et de théâtre.  
 
-L'une de nos plus grandes réussites est d'avoir dissipé les tabous liés à la violence de genre, 
explique M. Moussa. 
 
-Cependant, le chemin à parcourir est encore long pour atteindre l'égalité hommes-femmes. 
 
SOS Femmes et Enfants Victimes de Violence Familiale, FEVVF 
 
Fondée en : 1998. 



Siège : Niamey, outre 7 autres établissements au Niger. 
Personnel : 12 agents, dont 8 salariés (6 pris en charge sur fonds propres de l'ONG et les 2 
autres pris en charge par les fonds d'un projet), 4 stagiaires, ainsi que 5 bénévoles. 
Budget : Le budget de 2017 couvrant les établissements et les salariés s'est élevé à 147 000 
euros. En outre, les projets distincts disposent de leur propre budget. 
Objectif : Prendre part à la campagne contre la violence familiale, et promouvoir l'harmonie et 
l'équilibre au sein des familles. 
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